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La légère régression commencée à la fin de 1957 s'est continuée jusqu'au début de 
novembre 1958. Si l'on compare les deux années, on constate que la valeur d'origine des 
expéditions des fabriques, en 1958, n'a été que légèrement inférieure à celle sans précédent 
de 1957. Cependant, la diminution du volume (2.7 p. 100) a été plus forte que celle de la 
valeur (0.1 p. 100). La différence s'explique par une augmentation du prix de gros des 
produits ouvrés et semi-ouvrés. La production moindre s'est accompagnée d'une baisse 
de 5 p. 100 de l'emploi. Ce recul, si on le compare à la diminution de 2.7 p. 100 du volume 
de la production, suit la tendance des dernières années: même production avec un concours 
de main-d'œuvre toujours moindre. A cause de l'augmentation constante du gain hebdo­
madaire et horaire dans la fabrication, tendance commune à tous les autres secteurs de 
l'économie, la rémunération n'a baissé que de 0.2 p. 100 sur 1957. 

Comme on l'a déjà noté, le volume de la production en 1958 a baissé de 2.7 p. 100 sur 
1957 et de 4.1 p. 100 sur le niveau record de 1956. Le gros du recul a atteint les produc­
teurs de biens durables dont la production a baissé de 5.5 p. 100. La production de non-
durables ou de biens de consommation s'est maintenue à un niveau presque aussi élevé 
que l'année précédente. Dans le secteur des biens durables, deux groupes seulement ont 
accusé une avance (produits des minéraux non métalliques, 7.6 p. 100, et articles en bois, 
3 p. 100), et cela grâce aux investissements domiciliaires constamment plus élevés maigre 
le ralentissement général de l'activité économique. L'industrie du ciment hydraulique, 
élément du groupe des produits minéraux non métalliques, a augmenté sa production de 
2 p. 100, soit de 6,049,098 tonnes en 1957 à 6,153,421 en 1958. Le groupe des articles en 
bois a aussi été stimulé par la demande extérieure plus forte; les exportations de planches 
et madriers en 1958 ont atteint 3,922,953,000 pieds (3,653,497,000 en 1957), celles de 
bardeaux de cèdre, 1,814,711 (1,718,203), et celles de placages et contreplaqués, 561,767,000 
pieds carrés (490,750,000). Parmi les groupes en baisse, le matériel de transport a été le 
plus atteint; viennent ensuite le matériel roulant (22 p. 100), la construction navale 
(17 p. 100), les véhicules automobiles (14 p. 100), les pièces d'automobiles (10 p. 100) et 
les avions (5 p. 100). Le fer et l'acier bruts ont diminué de 9.5 p. 100; la production de 
gueuses de fonte (3,059,579 tonnes) a fléchi de 658,771 tonnes et les lingots et moulages 
d'acier (4,359,486 tonnes), ont baissé de 708,663 tonnes. La production de machines a 
aussi fort diminué; l'industrie des machines du groupe du fer et de l'acier a reculé de 22p. 100 
et la grosse mécanique du groupe des machines et fournitures électriques, de 11 p. 100. 

Dans le secteur des biens non durables, la tendance en 1958 a varié. Sept des douze 
groupes ont accusé des diminutions, la plus importante étant celle du groupe du caoutchouc 
et de ses produits (7.2 p. 100). Les textiles occupent le deuxième rang (6.9). Les autres 
diminutions ont varié de 3 p. 100 pour les dérivés du pétrole et du charbon à 0.5 p. 100 
pour le papier et les articles en papier. Chez les groupes en augmentation, l'avance a 
varié de 7.6 p. 100 pour les tabacs à 1 p. 100 pour les boissons. Les gains de ces cinq 
groupes ont presque égalé les pertes des sept autres, de sorte que la production nette des 
non-durables n'a diminué que de 0.1 p. 100 

L'Ontario demeure au premier rang de la fabrication. En 1958, la province a répondu 
pour 49 p. 100 de la valeur totale des expéditions. Le Québec, au deuxième rang (30.5 p. 
100), est suivi de la Colombie-Britannique (8.1 p. 100). La part de l'Ontario en 1958 a 
été un peu plus petite qu'en 1957, tandis que le Québec et la Colombie-Britannique ont 
connu une légère avance. La production moindre de 1957-1958 n'a pas eu les mêmes 
répercussions dans toutes les provinces. Le fait le plus remarquable est l'augmentation de 
2.3 p. 100 de l'emploi en Saskatchewan alors que toutes les autres provinces en ont accusé 
une diminution. Cela tient sans doute à ce que la Saskatchewan, productrice surtout de 
biens de consommation, a pu accroître son activité manufacturière pour répondre aux 
besoins de sa population accrue. En Colombie-Britannique, l'emploi manufacturier a 
faibli une seconde fois (5.1 p. 100) après avoir connu une expansion ininterrompue pendant 
plusieurs années avant 1957. La plus forte diminution a eu heu à Terre-Neuve (8.3). 
Les autres diminutions ont varié de 8 p. 100 en Nouvelle-Ecosse à 1.1 au Nouveau-
Brunswick. Le recul a été de 5.1 p. 100 dans tout le Canada. 

Le tableau ci-après indique les variations du volume de la production des groupes 
industriels à différentes périodes des années 1946-1958. 


